
tion sur la gestion 

durable des eaux de 

pluie. Lõ®v®nement a 

rassemblé une qua-

rantaine de partici-

pants, pour la majo-

rité des employés ou 

élus municipaux. 

Lors de cette jour-

née, Mme Fabienne 

Mathieu, urbaniste 

experte en GDEP, a 

fait un tour dõhori-

zon des probléma-

tiques causées par la 

gestion convention-

nelle de lõeau de 

pluie et les avantages dõune ges-

tion plus durable de lõeau de pluie 

en milieu urbanisé.  

 

Plusieurs outils et programmes 

existent. Communiquez avec 

lõOBVNEBSL ou rendez-vous sur 

notre site internet pour plus 

dõinformations!  

Une solution à la portée de tous 

pour faire face aux changements 

climatiques est sans contredit la 

gestion durable des eaux plu-

viales. En effet, les changements 

climatiques conduisent à de 

nombreuses modifications du 

climat dont le régime de précipi-

tation, qui engendrera une aug-

mentation des précipitations 

printanières et hivernales et une 

hausse des précipitations abon-

dantes et extrêmes. Les refoule-

ments dõ®gouts, les surverses et 

les ravinements sont des consé-

quences qui risquent de sõaccen-

tuer.  

 

Les eaux pluviales, ou eaux de 

ruissellement, désignent à la fois 

lõeau de pluie et lõeau provenant 

de la fonte des neiges. Dans un 

modèle de gestion durable des 

eaux pluviales (GDEP), lõeau de 

ruissellement est considérée 

comme une ressource. Ainsi, 

plut¹t que de tenter dõ®vacuer 

lõeau le plus rapidement possible, 

il est important de favoriser 

l'infiltration et la rétention des 

eaux sur un site, un écoulement 

lent, ainsi que des méthodes de 

filtration avant leur arrivée dans 

les cours dõeau. La gestion du-

rable des eaux pluviales est une 

mesure qui accroît la résilience 

des communautés face aux chan-

gements climatiques, notamment 

en limitant les risques d'inonda-

tions, de refoulements du réseau 

d'égout et d'érosion.  

Afin dõoutiller au mieux les muni-

cipalités de la zone de gestion et 

de les accompagner dans leur 

adaptation face aux changements 

climatiques, lõOBVNEBSL a orga-

nisé en février 2020, une forma-

La gestion durable des eaux pluviales, un outil 

pour sõadapter aux changements climatiques 
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« La gestion 

durable des eaux 

pluviales est une 

mesure qui accroît 

la résilience des 

communautés face 

aux changements 

climatiques, 

notamment en 

limitant les risques 

d'inondations, 

de refoulements 

du réseau d'égout 

et d'érosion. » 

Nõimprimez pas ce bulletin, consultez-le plut¹t ¨ lõ®cran! 

https://obv.nordestbsl.org/gestion-durable-des-eaux-pluviales.html
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Francis Gagné,     

président de       

lõOBVNEBSL 

Mot du président : Mes meilleurs voeux 
Mes meilleurs vïux, au mois de 

décembre 2020, pour la Nou-

velle Année 2021, sont que tous 

soient en s®curit® ¨ lõabri dõune 

infection à la covid, que tous 

reconnaissent lõimportance de 

prendre soin de notre petite 

cellule familiale ou dõamis les plus 

proches, de jeter par-dessus 

bord ce qui nõest pas essentiel, 
de continuer malgr® lõadversit® 

notre recherche du vrai, du beau 

et du chaleureux. 

 

Ces vïux sõadressent en pre-

mier lieu à notre belle petite 

équipe : Simon Tweddell, notre 

dynamique et motivateur direc-

teur général, nos deux coordon-

natrices de projets Alexa Bérubé 

Deschênes et Raphaële Terrail 

et nos deux chargés de projets, 

avec nous depuis moins dõun an, 

Marie-Camille St-Amour et 

notre petit dernier Dominic 

Carbonneau. Je les remercie 

pour leur passion et leur déter-

mination dans le travail néces-

saire quõils accomplissent dans 

le vaste territoire de plus de 8 

000 kilom¯tres carr®s.  Leur 

transition vers le télé-travail 

sõest somme toute bien op®r®e. 

 

Ces vïux sont dirig®s ®gale-

ment vers notre Comité exécu-
tif, Simon Massé, 1er Vice-

président, Étienne Bachand, 2e 

Vice-président, Gwendoline 

Tommi-Morin, Secrétaire et 

Marie-Pier Bédard, Trésorière.  

Dans la dernière année, Marie-

Pier est venue prendre la relève 

de Marie-H®l¯ne Langis.  Cõest 

un bonheur pour une organisa-

tion telle la n¹tre dõavoir un 

comité exécutif vigilant et créa-

tif! 

 

Je remercie nos administratrices 

et nos administrateurs du Con-

seil dõadministration qui nous 

confirment la richesse 

de leur diversité dans la con-

duite de nos affaires : le muni-

cipal, la gestion intégrée du 

Saint-Laurent, le récréotou-

risme, le r®cr®atif, lõenseigne-

ment, le d®veloppement, lõagri-

culture et lõagroalimentaire, les 

gestionnaires de barrages, 

lõindustrie, la for°t publique, la 
forêt privée et le citoyen, sans 

oublier nos précieux conseil-

lers.  Pour 2021, je nous sou-

haite la venue dõun repr®sen-

tant des premières nations : 

leur savoir sur notre territoire 

ne peut quõ°tre b®n®fique.  

 

Au nom du conseil dõadminis-

tration, de lõ®quipe profession-

nelle des employés, de tous les 

membres des comités secto-

riels de lõeau, je vous souhaite 

des Fêtes chaleureuses et une 

année 2021 remplie de bon-

heur! 

Simon Tweddell ,      

directeur général de 

lõOBVNEBSL 

Mot du directeur 
Cõest avec plaisir quõon vous 

présente cette nouvelle édition 

du Point de chute.  

 

Il serait difficile de commencer 

cette édition 2020 sans parler de 

la pandémie de COVID-19 et du 

confinement. Ce triste événe-

ment a certainement bousculé 

nos pratiques internes et très 
rapidement lõ®quipe de lõOB-

VNEBSL sõest retourn®e vers le 

télétravail pour poursuivre les 

mandats et tenter de contenir 

cette pand®mie. Sans °tre lõid®al, 

les plateformes en ligne de vi-

déoconférences ont certaine-

ment aidé à maintenir le rythme 

pour réaliser notre mandat pre-

mier de promotion, de mise à 

jour et du suivi de la mise en 

ïuvre du Plan Directeur de 

lõEau (PDE) avec les partenaires 

de notre territoire qui sont res-

tés fidèles à la mission malgré 

cette situation. 

 

Je dois saluer particulièrement 

lõ®quipe de lõorganisme qui a d¾ 

planifier et sõajuster ¨ ces condi-

tions hors du commun pour la 

réalisation de travaux et de 

suivis terrains prévus cet été et 

cet automne. Je parle entre 

autres de la campagne dõar-

bustes riverains, du suivi/

contrôle de plantes exotiques 
envahissantes, de lõorganisation 

de lõ®v®nement Juin Mois de 

lõEau, de lõinventaire de lacs en 

villégiature et de tous les tra-

vaux des projets en agroenvi-

ronnement sur le bassin versant 

de la rivi¯re Centrale.  Et jõen 

passe! Alexa, Raphaële et Marie-

Camille, je vous lève mon cha-

peau, MERCI !! 

 

Je profite de lõoccasion pour 

souhaiter la bienvenue à Domi-

nic Carbonneau qui sõest joint ¨ 

lõ®quipe en novembre dernier 

pour entre autres faire la pro-

motion dõactions du PDE mais 

aussi pour le volet de sensibili-

sation à travers notre pro-

gramme £colõEau. Bienvenu 

Dominic !  

 

On se souhaite une année 

2021 avec un grand retour (on 

lõesp¯re) des rencontres et des 

activités en présentiels qui 

faciliteront nos actions de mo-
bilisation pour une meilleure 

gestion intégrée des res-

sources en eau du territoire. 

Ça nous a sérieusement tous 

manqué de vous voir en per-

sonne. 

 

Je remercie finalement les ad-

ministrateurs de lõOBVNEBSL 

pour leur temps et leur dé-

vouement malgré cette pandé-

mie en commençant par M. 

Francis Gagné, président moti-

v® de lõOBVNEBSL. 

 

Bon temps des fêtes à tous et à 

toutes !  
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Suivis de plantes exotiques envahissantes 

Octave-de-Métis, Saint-Joseph-

de-Lepage, St-Damase et la 

rivière Matane, ont été suivis. 

Dans ces secteurs, 6 colonies 

ont été visées. Sur certains 

sites, la dissémination des 

graines a été importante et les 

colonies ont augmentées signifi-

cativement de superficie, alors 

que pour d'autres le scénario 

est complètement inverse. Da-

vantage dõanalyses devront °tre 

effectu®es afin dõen arriver ¨ 

une conclusion claire. 

 

Les sites visés pour la détection 

de myriophylle à épis ont été 

sélectionnés en milieux de villé-

giature privés, soient des lacs à 

fort potentiel dõinvasion nõayant 

jamais été inspectés vu leur ca-

ractère privé (lac St-Hubert, lac 

¨ Gasse, lac ¨ lõAnguille, lac Mi-

nouche, lac des Îles et lac St-

Damase). Heureusement, aucun 

des lacs vis®s nõavaient de my-

riophylle à épis. Par contre, des 

probl®matiques de qualit® dõeau 

ont pu être observées.  

Les suivis et détections ont visé 

deux espèces exotiques envahis-

santes, soit la berce sphondyle 

(Heracleum sphondylium) et le 

myriophylle à épis (Myriophyllum 

spicatum). 

 

Les suivis sur les sites de 

berce sphondyle ont 

pour but de déterminer 

les vecteurs de dissémi-

nations des graines sur 

des colonies à fort po-

tentiel de dissémination. 

Quatre secteurs, soit St-

Berce du Caucase et berce sphondyle 

LõOBVNEBSL a compl®t® une 

4e ann®e de contr¹le et 

dõ®radication des populations 

de berce du Caucase 

(Heracleum mantegazzianum), 

travaux sõinscrivant dans le 

cadre dõun plan dõaction r®-

gional mis sur pied par le 

Groupe de travail sur la 

berce du Caucase et la 

berce sphondyle au Bas-

Saint-Laurent. Nous avons 

coordonné et réalisé des 

interventions de contrôle sur 

9 sites et un suivi sur 6 sites 

supplémentaires. Cela a per-

mis dõinterrompre le renou-

vellement des réserves de 

semence et de favoriser le 

rétablissement de la biodi-

versité. Aucune nouvelle 

colonie de berce du Caucase 

nõa ®t® r®pertori®e cette 

année. Cependant, deux nou-

velles colonies de berce 

sphondyle ont été décou-

vertes, soit lõune dans La 

Mitis (St-Octave-de-Mitis) et 

lõautre dans La Matanie (Baie-

des-Sables). Au terme de ces 

quatre ann®es dõinterven-

tions terrain, certaines colo-

nies ont vu leur taille chuter 

drastiquement et dõautres 

semblent éliminées définiti-

vement. Cependant, malgré 

tous les efforts investis, cer-

taines ont de nouvelles colo-

nies satellites de grande taille 

dõo½ lõimportance dõun suivi 

serré et constant pour en-

core plusieurs ann®es. LõOB-

VNEBSL, avec lõUQAC, lõOB-

VMR et le CRD, élabore un 

projet de recherche universi-

taire sur la concentration en 

furanocoumarine dans la 

berce sphondyle.  

 

Pour visionner la vid®o dõune 

intervention de contrôle de 

la berce du Caucase, cliquez 

ici.  

Berce du Caucase au printemps, 

Photo: OBVNEBSL 

Berce sphondyle, Baie-des-Sables 

Photo: OBVNEBSL 

Lac St-Damase 

« Heureuse-

ment, aucun 

des lacs visés 

nõavaient de 

myriophylle à 

épis. » 

https://youtu.be/j_-A_OQ9J1g


Ça bouge dans le bassin versant de la rivière Centrale! 
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Le bassin versant de la rivière Centrale 

chevauche les municipalités de Saint-

Simon-de Rimouski et Notre-Dame-des

-Neiges. La rivi¯re sõ®coule dans le ma-

rais maritime de lõAnse des Riou, un 

territoire dõint®r°t ®cologique.  

 

Plusieurs problématiques ont 

été observées sur la rivière 

Centrale. Tout dõabord, lors-

que lõeau de la rivi¯re Centrale 

a été échantillonnée en 2013, 

elle était de mauvaise qualité 

due, entre autres, à de grandes 

quantités de sédiments. Consi-

d®rant lõimportante occupation 

agricole du bassin versant, un 

portrait environnemental a été 

réalisé. Ce portrait a permis 

dõidentifier diverses probl®ma-

tiques dont lõ®rosion s®v¯re du 

lit et des berges de la rivière, des 

bandes riveraines de faible qualité et la 

présence de traverses à gué, ponts et 

ponceaux problématiques.  

 

Afin dõam®liorer la qualit® de lõeau de la 

rivi¯re Centrale, diminuer lõ®rosion des 

berges et accroître la biodiversité dans 

son bassin versant, plusieurs actions ont 

®t® r®alis®es. Tout dõabord, en 2015, 

onze entreprises agricoles ont adhéré à 

une démarche collective coordonnée 

par lõOBVNEBSL en partenariat avec le 

MAPAQ. Plusieurs journées de sensibili-

sation, des tests de cultures interca-

laires et des aménagements de haies 

brise-vent (près de 10 km) avaient alors 

été réalisés. Depuis 2018, plusieurs 

efforts sont faits pour diminuer les 

sources de sédiments vers les cours 

dõeau, en passant par lõam®nagement de 

bandes riveraines élargies (près de 6 km 

depuis 2019), lõimplantation de cultures 

de couverture pour garder les sols dans les 

champs et, éventuellement, la réfection de 

traverses à gué désuètes.  

 

Voici les actions réalisées en 2020 :  

 

4,44 km de bandes riveraines réalisées chez 

5 entreprises agricoles 

932 m de haies brise-vent réalisées chez 3 

entreprises agricoles 

24 ha en cultures intercalaires 

27 ha en c®r®ales dõautomne 

Plusieurs visites en champs pour de futurs 

aménagements 

La délimitation de la ligne des hautes eaux 

chez une entreprise agricole 

La délimitation de la bande riveraine régle-

mentaire chez 2 entreprises agricoles 

La distribution et la pose de 75 nichoirs à 

hirondelles bicolores (total de près de 150 

nichoirs depuis 2019) 

Une campagne dõ®chantillonnage de la quali-

t® de lõeau  

Des visites terrain pour le projet de réfec-

tion dõune douzaine de traverses ¨ gu® pré-

vu en 2021 

La réalisation de 3 capsules informatives qui 

seront diffusées en janvier, février et mars 

2021 

La cr®ation dõun logo pour la d®marche 

collective  

 

Cet automne, en raison de la pandémie, 

lõOBVNEBSL a opt® pour la r®alisation de 

capsules vidéo plutôt que sur les rencontres 

annuelles en champs. Ces capsules informa-

tives seront diffusées aux producteurs agri-

coles de la démarche collective et seront 

également disponibles aux acteurs sur le 

territoire. Elles porteront respectivement 

sur 1. La biodiversité et les aménagements 

des abords de la rivière Centrale, 2. La ré-

glementation dans les cours dõeau et 3. Les 

pratiques de conservation des sols.  

Également, un logo a été créé cet au-

tomne afin de représenter le projet 

collectif de la rivière Centrale. Les agri-

culteurs, riverains et personnes concer-

nées par le projet, seront invités à col-

ler celui-ci sur une fenêtre de leur mai-

son et/ou établissement afin de susciter 

un sentiment dõappartenance au projet. 

Des riverains impliqués dans la 

restauration des berges !  

 

ë la suite de lõint®r°t marqu® de cer-

tains riverains à participer aux efforts de 

restauration de la rivière Centrale, 

lõid®e est venue, en 2019, de leur pro-

poser un projet leur permettant de 

végétaliser les bandes riveraines élargies 

de leurs terrains. Le programme Af-

fluents Maritime était alors tout désigné 

pour réaliser celui-ci.  

 

Ainsi, entre 2019 et 2020, treize rive-

rains ont accepté de participer au projet 

pour un total de 3745 arbustes plantés 

sur près de 2,5 km de bandes riveraines 

le long de la rivière Centrale.  Les 

bandes riveraines reboisées étaient des 

bandes riveraines élargies dont la lar-

geur ¨ partir du cours dõeau pouvait 

varier entre 10 à 15 m et pouvaient 

compter plusieurs rang®es dõarbustes 

comprenant du saule, de la viorne trilo-

b®e, de lõ®rable rouge, de lõ®pinette 

blanche, etc. 

Cet automne, 

lõOBVNEBSL 

a opté pour la 

réalisation de 

capsules vi-

déo plutôt 

que sur les 

rencontres 

annuelles en 

champs.  

Elles seront 

diffusées en 

janvier, fé-

vrier et mars 

2021.  
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Suivi de la qualit® de lõeau du R®seau-Rivière 

 

LõOBVNEBSL assure lõ®chantil-

lonnage de la rivière Rimouski, 

alors que divers partenaires 

assurent le suivi dõautres ri-

vières, soit les rivières Trois-

Pistoles (observateur local), 

Mitis (MRC de La Mitis) et Ma-

tane (MRC de La Matanie).  

 

En plus, grâce à une entente de 

partenariat entre la Direction 

du suivi de lõ®tat de lõenviron-

nement (DSEE) du MELCC et 

lõOBVNEBSL, le suivi de la qua-

lit® de lõeau dõune station ¨ 

lõembouchure de la rivi¯re 

Centrale à Saint-Simon a pu 

être réalisé de juillet à octobre 

2020.  

 

 

Bonne nouvelle, depuis cette 

année, le MELCC a raffiné ces 

techniques dõanalyses et du cal-

cul de lõindice de qualit® bact®-

riologique et physico-chimique 

(IQBP) et nous invite dor®na-

vant à visualiser les résultats en 

considérant des groupes de 

trois ann®es dõanalyse (2018, 

2019 et 2020). Voir le tableau. 

 

En complément, un partenariat 

entre le MAPAQ, lõUQAR et 

lõOBVNEBSL a permis de r®ali-

ser un suivi de qualit® dõeau tou-

jours sur la rivière Centrale, 

mais cette fois-ci, dans le milieu 

et en amont du bassin versant.  

 

Plusieurs analyses de qualité de 

l'eau sont effectuées chaque 

année sur le territoire de l'OB-

VNEBSL. Certaines rivières 

sont suivies de façon perma-

nente de mai à novembre dans 

le cadre du Réseau-Rivières du 

Québec, coordonné par le 

minist¯re de lõEnvironnement 

et de la Lutte aux Change-

ments climatiques (MELCC), à 

raison d'un échan-

tillonnage par 

mois. Étant donné 

la fermeture des 

laboratoires ce 

printemps, ces 

tournées se sont 

échelonnées de 

juillet à novembre 2020. 

Le plan directeur de lõeau 
Au cours de lõann®e 2020, et 

ce malgré le contexte pandé-

mique, la mise en ïuvre du 

PDE sõest poursuivie. En par-

tenariat avec les acteurs de 

lõeau, lõOBVNEBSL a r®alis® 

de nombreuses actions et 

projets portant notamment 

sur les problématiques de 

qualit® de lõeau, de pollution 

diffuse, de biodiversité; de 

même que des actions de 

sensibilisation et dõinforma-

tion.   

Cette année, le suivi de la 

mise en ïuvre du plan dõac-

tion du PDE de lõOBVNEBSL 

par le Minist¯re de lõenvironne-

ment et de la lutte contre les 

changements cl imatiques 

(MELCC) a été réalisé au 

moyen dõune application-

web, lõAGIRE, d®velopp®e en 

collaboration entre le Regrou-

pement des organismes de 

bassins versants du Québec 

(ROBVQ) et le MELCC.  

Afin de respecter cette exi-

gence, lõensemble du PDE de 

lõorganisme a ®t® transf®r® 

dans cette application. Lõob-

jectif de ces démarches est 

de faciliter le suivi de la mise 

en ïuvre du PDE par lõOBV 

et par le ministère. Cet outil 

sera rendu accessible aux 

acteurs de lõeau du territoire 

dans les prochaines années.  


